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MARQ.UES ET DEVISES
Tar un grand nombre d'armateurs»
Si, pour traiter ce sujet d'une manière complète et Aiimamïaire, on remontait au déluge, et, ce qui vaut mieux encore, avant la naissance du monde, on verrait que de tous temps les nations et les individus ont adopté, pour se faire reconnaître, des signes, des images, des symboles : de là les enseignes^ les armoiries, les emblèmes et devises.
L^ chevalerie répandit Tusage des devises : au
moyen âge elles se bornaient en général à quelques paroles énergiques, à une espèce de mot d'ordre, à un cri de ralliement propre à être répété au milieu des batailles ou des tournois (i ). Les trouvères et les écrivains avaient aussi les leurs, et tout le monde se souvient du gémissement mélancolique d'Olivier de la Marche : tant a souffert!
A la renaissance des lettres, la philosophie scolastique, Penvahissement du bel esprit, furent cause que Ton raffina sur les devises. Elles devinrent des expressions compliquées, composées d'gin corps, image sensible, et d'une âme, pensée, légende qui s'y rapportaient. Beaucoup se réduisirent à de purs concetti. Le vent soufflait du Midi de l'Europe.
La devise eut alors ses lois, ses règles^ sa théorie, et des savants dissertèrent sérieusement et pesamment sur ce sujet, qui semblait demander une imagination souriante et une plume légère-
(i) V. notre Histoire de V Ordre de la Toison-^Or,
Jérôme Ruscelli, Andr. Alcîat, Scipion Ammirato, Akxandre Farra, Barthélemi Taegio, Lucas Contile^ Jean-André Palazzi, Alexandre Vandini, Scipion Bargagli, Ach. Bocchius, J.-J. Boissard, le jésuite Menestrier, plus occupé d'héraldique que de théologie, ont desserré à cette occasion des volumes (i).
L'Italie donnait encore ici le ton; c'était à peu près l'époque où Charles-Quint ne croyait pas trop payer Louis Marliano du j?/îi5 oultre et des colonnes d'Hercule, en le faisant évêque.
Le principal mérite de la devise est la simplicité et la clarté : si elle ne doit pas tomber dans la trivialité, il faut éviter aussi qu'elle ne devienne une énigme indéchiSrable. Une devise est ordinairement une déclaration de principes, un trait de caractère qu'on désire mettre en saillie; une pensée habituelle, un sentiment qui
(i) V. tes Mémoires de l'abbé Marottes , édit. de Goujet, I, 343; II, io3, 104, io5, 106, Il 3. Marmontel, Dict. de Uttérat., au mot devises ; les Mém. de Af"« de Genlis, etc.
domine, une preuve de bon od de mauvais goût; c'est aussi bien souvent une prétention, Taffectation d'une qualité , d'une tendance , d'une inclination dont on voudrait persuader les autres, et dont justement Ton manque le plus. De sorte que la devise peint les personnes à la fois par la vérité et par le mensonge.
Dans tous les cas le corps doit parler aux yeux et Vdme achever le sens au moyen d'un tour vif, saisissant et concis. La recherche et l'afEéterie y sont d'autant plus insupportables que rien ne peut en afiTaiblir l'efiTet. Les musiciens russes, qui n'exécutent jamais qu'une seule note, ne peuvent s'excuser de jouer faux.
Les marques personnelles, espèces de livrées du talent, furent employées par beaucoup dVtistes à qui elles servaient. à remplacer leurs noms sur leurs impressions, leurs gravures, leurs tableaux, leurs statues.
Recueillir ces signes, ces monogrammes et les expliquer, est devenu un titre littéraire. Les Christ et les BruUiot, celui-ci surtout, ont dû à
ce travail une réputation lionorable. Dans la dernière édition de son Manuel, M. Brunet a reproduit quantité de ces marques d'imprimeurs sur lesquelles nous avions appelé l'attention.
Pourrait-on trouver superflu de faire pour les bibliophiles ce qu'on a fait pour les typographes ?
N'y a-t-il rien à apprendre dans ces recherches? N'est-il pas de quelque intérêt de constater l'existence des anciennes bibliothèques, de pouvoir vérifier les éléments qui les composaient, d'être en mesure de suivre, dans ses pérégrinations, un livre rare? d'arracher à l'oubli les noms des hommes qui, par Içur amour pour les livres, ont contribué à donner l'essor à la science et à la littérature ?
Nous posons en fait qu'on écrirait facilement sur ce texte, je ne dis pas un simple mémoire, mais un ouvrage attachant, pourvu qu*on eût une étincelle de l'intelligence de Nodier, un peu du savoir de Brunet ou d'Ebert.
M. Voisin, au sixième volume du catalogue Van Hulthem, a effleuré cette matière.
Les indications qui suivent, et que nous pourrons étendre plus tard, ont pour but d^éveiller la sympathie des amateurs en faveur d'un sujet qui est encore neuf, en style romantique encore vierge. Ce n'est pas trop le vanter que de dire qu'il appartient à ce que le P. Menestrier appelle la philosophie des images.
Parmi les vignettes de bibliophiles, toutes sont loin de pouvoir être placées dans la même classe. Les unes sont des représentations directes, les autres des figures emblématiques, plusieurs forment de petits tableaux oîi l'art n'a pas dédaigné d'appliquer sa perfection.
Grand nombre de vignettes n'offrent que des armoiries, avec ou sans nom, avec ou sans légende.
Il en est qui n'ont qu'une légende et n'empruntent rien au dessin.
Nous allons en décrire de ces différentes es-
pèces, en les rangeant sous les noms de leurs propriétaires, disposés par oTdre alphabétique.
Alsace ( Thomas Philippe i')» cardinal de Boussu (i), archevêque de Malines, celui-là même que le duc de Saint-Simon, dans ses mémoires, a traité avec tant de mépris (2).
Armoiries avec noms et titres.
AzEVEDo (Jos.'F,-A,-F. de)j armoiries gravées sur bois : Ex libris JosEPHi-FEuas-ANTONn-pRAN-
CISCI DE AzEVEDO Y BeRNAL.
BAViàlRE (Van).
Une couronne d'olivier gravée sur bois. Au centre : Ex bibuotheca C. Van Bavière, facult.
JURIS ACAD. BrUXELL. A SEGRETIS. Au baS I FrANC ET LOYAL.
Catalogue rédigé par L.-P.-D. Gaudefroy, I«'voL,
(i) On a imprimé Bomsy, t. VI, p. 7, du Cat. Vwx Hulthem.
(2) Mémoires, Paris, 1843, in-12, tom. XXXIII, p. 184, i85, 186.
Catalogue des livres saisis de Ch. Van Bavière, Bruxelles, 1818, in•8^
J'ai connu dans mon enfance cet excellent Van Bavière, qui était bien le plus paresseux de tous les suppôts de l'académie de Bruxelles, après son recteur, bien entendu. Les inscriptions, les examens, l'expédition des diplômes l'ennuyaient à la mort ; il ne prenait plaisir qu'aux bons dîners et aux ventes de livres. Là il cherchait de préférence les paquets de hasard, qu'on obtient pour quelques sous. Il comptait, en effet, sur la fortune, et avec sa méthode de dépecer des volumes pour en extraire les pages qui se rapportaient à certains sujets favoris, il trouvait toujours dans le plus affreux fatras, de quoi se satisfaire.
Beauvois Raseau (De),
Armoiries soutenues par un ange et mal gra-^ vées, avec la devise : Sus umbra crescunt, par allusion aux fleurs de Técu : D. -D.-P.-I.-B. de BEAtTVOis Raseau , S. T. D. in acad. Lov.
Beaufort.
Armoiries, Marquis de Spontin.
BisTHOVEN (De).
Un jarÂin et sur des ruines : M. de Bisthoven.
Blye (/.-il. de)y prêtre.
Armoiries : Ex ubris J.-A, de Blye, P*»".
BORLUUT
Armoiries : Groninghe Velt,. Groninghe Velt.
Bosch (Louis).
Prêtre de l'Oratoire et curé de Tamise « dont le catalogue fut publié à Louvain^ en 176 5.
// s'est fait représenter lui-même dans sa vignette, en face d'un crucifix, au milieu de ses livres, avec ce vers latin, en forme de légende :
In tali nunquam lassât venatio sylva.
Sur un des volumes qui sont à terre se lisent les initiales L. B. Gravé par L. Fruytiers.
Catal., Lov., 1765, in-8»,
BoURNON VILLE.
Armoiries drapées et ornées du collier de la
Toison d'Or : Ex mbris ex" DD. FiuNasci de
BOUKNONYILLB.
Cano (Pk.'Jos. de).
Chanoine et doyesa de l'église cathédrale dAtivers, et dont le catalogue a paru en 1759.
Armoiries représentées tantôt droites, tantôt inclinées et tirées en bleu : Virtutis amore Cako.
Catal., Anvers, J." Grange, 1759, in-80.
Chasteler {le marquis du).
Armoiries gravées par H. Simon. ^
Le marquis du Chasteler possédait une belle bibliothèque, dont il avait confié le soin à un homme de mérite, Ph.-J. Baert, auquel j'ai consacré quelques lignes, mais insuffisantes, dans la Biogr. univ., LVII, 47-48, et dans V Annuaire de Vacad,, i835, 92-93. M. Baert, qui fut aussi secrétaire du vicomte Edouard de Walkiers, devint plus tard consdller de préfec» ture du département de la Dyle, et s'allia à la famille de La Serna Santander. Il a laissé plusieurs écrits; celui sur les campagnes de César
en Belgique, a été mis au four par M. Roulc2 en i833.
CUYPERS.
Le comte François-CorneiUe-Ghislain de Cuypers^ dont Verhoeven aimait à railler les prétentions nobiliaires, eut plusieurs vignettes. Les premières ont probablement servi à son père Jean-François-Daniel-Joseph, et à son grandpère Daniel- François Cuypers, neveu de Pascal et de Guillaume Cuypers, dont Paquot donne les notices biographiques, édit. in-fol., I^ 654, 655, 656.
La plus ancienne , gravée par Japs. Bouttats , représente en grand ses armoiries soutenues par deux léopards, avec la devise : Jure et non vi. Une seconde offre les mêmes armoiries moins grandes, avec une légère variante dans la devise : Jure non vi. Robertus Whittehand fecit. Une troisième reproduit en petit ces mêmes armoiries entourées de quatre écussons , pour les quartiers , avec la devise : Je soutiendrai Cuypers, et au bas :
F.-C.-G. GOlfTE DE CUYPERS, SEIGNEUR DE RyMENAM,
d'Opstalle, de Muyselwyck, de Zutinghen, etc. Catal., Brux., 1802, in-8<>.
Danes.
Armoiries soutenues par un ange avec la de^ vise : Alte et submisse. Au bas : Ex bibliotheca Pétri - LuDOvici Danes, Gistellani, S. Thsol. Docr. et prot. gath. eccl. Yprensis canon, grad. ac poenitent. semin. episc. praesid., etc.
De Bry.
L'aigle de V empire français^ gravée sur bois : B1BUOTHÈQUE de m. Jean De Bry.
De Jonghe.
M. Th. De Jonghe, fils du dernier pensionnaire des États de Brabant^ s'était formé une bibliothèque extrêmement précieuse pour l'histoire de la Belgique et la science héraldique. Connaisseur exercé, dénicheur heureux, collecteur infatigable, il avait réuni quantité de ces pièces légères que le vent emporte comme les feuilles de la sibylle, quand une main attentive
ne vient pas les dérober à l'oubli. Les articles les moins importants de cette collection n'étaient certainement pas les recueils manuscrits rédigés par M. De Jonghe lui-même. Ajoutons que s'il était peu de cabinets mieux fournis que le sien, il n'en était aucun dont l'accès soit plus facile et plus gracieux.
Armoiries couronnées avec support : Fortune
NE VIEILUT PAS. BIBLIOTHÈQUE DE Th. De JoNGHE.
2. Armoiries plus petites , sans supports et sans couronne y mais avec casque et cimier : Bibuo-
THÈQUE DE Th. De JoNGHE.
3. Casque et cimier : Ces trois vignettes sont lithographiées.
4. Armoiries gravées sur cuivre sans supports, avec casque et cimier. Cette vignette est celle du père de M. De Jonghe.
De vroe.
Une Minerve appuyée sur un cartouche placé sur des livres^ et dans lequel est inscrit le nom du propriétaire.
Drakck (De).
" Armoiries : Monogramme formé des lettres ZC, et D entre deux S*
FoppENS (Jean-François).
' Un ange soutenant un écusson armorié , avec son nom et cette légende : Quod vis vidbw esto. Catalogue, Mechl., 1761, in-S".
GOTTIGNIES,
Armoiries 2 Messire Lancelot- Ignace -Joseph
EARON DE GOTTIGNIES.
Catalogue, Brux., 1749, in-8«.
HuLTHEM (Ch. Van),
Cet amateur avait fait graver, pour placer en tête de ses livres, cinq vignettes que M. Voisin a exactement décrites, pp. 63-64 de s^ notice biographique. La première, qui est aussi la plus belle, fut gravée en 1806 par E. de Ghendt, de Saint-Nicolas, d'après le dessin de B. Duvivier, de Bruges; elle représente l'Étude, dans un cabinet de travail, orné de tous les attributs des diverses connaissances humaines, avec cette
épigraphe : Omnes ahtbs, wm ad HUMANiTàTiic
PBRTIHEMT, HABENT COMMUNS QUODDAM VINCm.UjC.
(Cia)
M. V.-H. paya cette vignette soixante Jouis.
La seconde, gravée par A. Cardon, de Bruxelles, d'après Â. Lens, d'Anvers» nous montre Minerve assise, tenant d'une main une palme et de t autre une couronne. On lit au^ dessous : Secondas (secundas) kbs ornât, ad-
VEfiSIS PERFCGIUM AC SOLATIOf PRAEBET.
Dans la troisième vignette il a choisi pour emblème une bibliothèque, au milieude laquelle domine le buste d Érasme, dont il était un des admirateurs les plus fervents; elle a été gravée par Jouvenel, de Gand, d'après le dessinde Tat* chiiecte J.-T. Suys, de Nieuport, et porte pour épigraphe ces mots célèbres d'Erasme même :
LiBRI VOCATI PRAESTO SUNT. JNVOCATI NON JNGE-* RUNT SESE, JUSSI LOQUUNTUR, INJUSSI TACENT, SE- CUNDIS IN REBUS MODERANTUR, CONSOLANTUR IN AFFLICTIS, CUM FORTUNA MINIME VARIANTUR..
La quatrième, gravée par Gh. Onghena, de
Gand/représente/d*aprës la belle médaille que M. Braemt, aussi de Gand, a gravée pour la société d'agriculture de cette ville, la tête de Cérès, avec cet exergue : Ex libris Car. Vak
HULTHEM, soc. REG. AGRICULT. ET BOTAN. GaND.
PRARsiDis. Elle est entourée d'une. riche guir^ lande formée de fleurs et de fruits, de la composition de M. T.-F. Suys.
La cinquième enfin renferme dans une ^irlande de même espèce, gravée sur bois, cet éloge de l'agriculture, emprunté à Cicéroa :
NmiLNE AGRICULTURA MELIUS, NmiL HOMINB, NIHII. LIBERO DIGNIUS?
On aurait pu donner à M. V. H. pour vignette un volume relié à l'ancienne mode du XV® siècle, avec ces mots sacramentels qu'il prononçait si souvent et d'un accent si particulier : h rai, comme s'il y avait je faye»
Kerckhove (Vanden),
Le génie de r architecture, entouré des attributs de la musique, tient un compas et un cartouche avec ces mots : J'appartiens a Bart. Van Kerckhovb.
Dans le fond on aperçoit un palais et un arc de triomphe. Gravé au burin par A. Cardon.
Même génie avec des accessoires un peu diffé' rents : Ex bibliotheca Bartholo. van den Kerck- HOVE, 1775 ; gravé au burin par B. Vanden Kerckhove lui-même.
Le graveur Luc Vanden Kerchoye, dé Bruges, s'était associé à Nicolas Romme]^pour donner un ouvrage sous ce titre : domina virorum factis vel scriptis illustriutn qui Brugis vel in Franconatu natiy vixerunt, vel sepulti sunt^ quorum elogia et icônes in lucem dabit Nicolaus Rommel J.-C; Brugis excudebat Lucas Kerchovius, 1668.
Malheureusement ce projet ne fut pas exécuté. On trouve une espèce d'ébauche du plan conçu par Rommel dans un petit manuscrit de la bibl. royale, fonds Van Hulthem, no 837, Invent., lyiSS,
KiNSCHOT,
Armoiries : Bibliothecae Joan.-Ant.a KmscHOT.
Lannoy.
Armoiries suppcrtées par deux griffons : Lb COMTE Lannoy de Clbrvauz.
Le Candelle.
Armoiries d'alliance : Le Candelle.
MiCHIELS (J.'G.).
Un navire en pleine mer; gravé par L. Fruytiers. L-G.-M, Medio tutissimus ibis.
Catal., Anv., 1774, 2 tom. en i vol.
MoLS (François)^ celui-là même dont nous avons donné un mémoire sur Timprimerie d'Anvers,
Une galerie, moitié bibliothèque, moitié pinacothèque, et dans laquelle les génies des sciences . et des lettres se livrent à l'étude : ^ternxjm sub
SOLE NIHIL
Nelis (Corneille-François de).
Des armoiries en rébus, deux coqs qui se tournent le dos avec cette sage recommandation pour devise : Ne lis ; ce qui rappellerait la fable de La Fontaine, s'il ne s'agissait d'un respectable prélat :
Deux coqs vivaient en paix, etCi
NiEus (De).
, Armoiries : R. D. Pétri de Nxeus. S. R. E. PRO tonotario.
O'Donnoghcje.
Armoiries : Nihil virtus generosa timet* Le
CONSEILLER O'DONNOGHUE DE NiELE.
Paffenrode (Van) d'Anvers, riche amateur dQ livres et ami du capitaine Michiels.
Armoiries : Per arma jùstitle a dbxtris et a sinistris, par allusion aux épées croisées du i*' et 4« quartier de son écusson. Gravé par L. Fruytiers.
Catalogue anonyme, Anvers, 1795, in-S®.
Powis.
Armoiries : Ex libris bibliothecae domini S. P. Powis.
Deux vignettes de différente dimension.
Rega.
L'éloge de cet habile médecin vient d'être inséré, par M. le professeur Martens, dans les bulletins de notre académie de médecine. Ceux qui aiment les portraits des hommes célèbres.
en trouveront un original peint à l'huile dans une des salles de TUniversité de Louvain. Le caractère de la physionomie du docteur me semble un peu trop doctoral ; il a Tair bilieux et pédantesque.
Armoiries : D. Henr. Jos. Rega Med. Doc.
Proff. prim.
Trois vignettes de diverse dimension.
Catalogue, Lov., lySS, in-8°.
Reysschoot (Pierre Van)j peintre et professeur d'architecture à l'académie de Gand, mort en 1795.
Les attributs des beaux-arts au milieu desquels
on lit les initiales de son nom sur un écusson que
supporte un chevalet,
Roman. Armoiries sur un médaillon : Rectus
ViGiLAT. Roman a Granmont.
Servais (Gaspard- Joseph de).
Armoiries : Bien faire et ne rien craindre , devise à laquelle trois cerfs timides, qui chargent l'écusson , semblent ne pas donner une confirmation suffisante.
. Deux vignettes de différente grandeur, gravées par Antoine Opdebeeck de Malines.
Catalogue rédigé par Reymenans, pharmacien à Malines. Malines, 1808, in-8*>. Voyez le catalogue Van Hulth., n® 22632.
SCHEPPERS.
Armoiries : Bibuothecae Franosq Scheppers , I. U. ET S. T. L. LiB. Censoris.
Smits.
La sagesse au milieu (Tune bibliothèque qui ouvre sur un paysage, où F on voit une ruche d'abeilles. Au-dessus du cartouche un phénix , à droite un singe portant un globe , à gauche un coq, au-dessous l'espérance et la force : Hinc
UTILE ET DULCE, BIBUOTHECAE F. WiLHELMI SlOTS ORD. FF. MINOR. RECOLL.
Voy. M. Voisin, Bibl. Hulth., VI, XI , XII.
Ullens (F. -G.), prêtre.
Armoiries gravées en grand par Henri Condé avec la légende : Renovabitur : Orietur Ultor. Au bas : Ex bibliothega reverendi, nobiussimi, consultissimique viri Dni. D. Franqsq - Godefridi
UlLENS, AnTVSRPIENSIS P^' J.-U.-L. PROTONOTARn APOSTOLia, ETC., 1698.
Mêmes armoiries en petit, avec la devise, mais sans les noms.
Vandevklde (Jean-François ).
Une de ses vignettes représente la religion entourée de livres, et devant un coffre rempli de médailles. Elle s'appuie sur un cartouche oU on lit: Initium sapientiae TIMOR DoMiNi. SpaL ( psal. ) , no. V. q.
Une autre représente une ruine avec les initiales de son nom : au-dessus l'œil de la divinité, au bas une simple croix, quelques livres, des manuscrits , avec le hibou et la lampe, emblèmes du travail,
Catal. , Gand, de Goesin- Verhaeghe, 1 83 1 - 1 83 2 , % gros vol. in-8'>.
Van Gobbelschroy (L.)*
17» joli cartouche gravé en violet sur carton porcelaine, par M, Ch, Onghena; en haut, la tête de buffle des El^çevir, plus bas le Dauphin et V ancre des Aides d'oU pendent la grande croix du Lion de Belgique et celle du Christ, la dernière, remercîment de la cour de Rome pour la part qiCil avait
prise au concordat. Au centre : Ex libeus L. Van Gobbelschroy; dans V encadrement du cartouche:
DURIS REMANENTES IN REBUS AMICI
Cette devise n'est pas sans une sorte d'amertume mélancolique. M. Van Gobbelschroy, qui avait débuté sous l'empire^ en qualité d'auditeur au conseil d'Etat, se trouvant placé dans le cabinet même du roi dés I^ays-Bas^ avait gagné 1 affection de ce prince, qui le traitait comme son fils. Devenu ministre, il vit un jour s'écrouler ce trône auquel l'attachaient la recon« naissance et les sentiments les plus honorables. Arrêté tout à coup dans une brillante carrière, frappé à l'endroit le plus sensible de son cœur, M. Van Gobbelschroy éprouva qu'on n'aime pas en vain les lettres. Dans sa puissance, il n'avait pas oublié ses livres ; dans sa chute, il retrouva en eux des amis fidèles^ des consolateurs pleins d'efficacité . Si M. Van Gobbelschroy a des adversaires hostiles, ce qu'il n a pas mérité du moins par sa conduite, ils doivent être bien punis en voyant le calme dont il jouit..
Qu'ils sachent que sa bibliothèque lui procure plus de bonheur que sa position de favori et de ministre. Ils ne lui ont pas fait tout le mal qu'ils croyaient, et cela est bien triste pour leurs belles âmes.
Verdussen (/.-B.).
La cigogne nourrissant sa mère, gravée sur bois et sur cuivre. Pietas homini tutissima virtus. Cet emblème a été décrit en vers pat Alciat.
Catal., Anv., 1776, in-8«, 2 parties.
ViLLEGAS.
Armoiries : Vilia ne legas.
Wal (i)e).
Armoiries supportées par deux hommes sauva-* ges armés de massue : J'appartiens a m. le baron de Wal, vicomte d'Anthinnes.
YvE (D').
Armoiries : Anne Thérèse Ph. d'Yve..
Catalogue rédigé par Gaudefroy, Bruxelles, . 1819, 2 vol. in-8^Thérèse d'Yve s'était d'abord
vouée à la politique et fut une des héroïnes de la révolution brabançonne. L'auteur du Précis historique sur les anciennes belges en faveur et pour V émulation des modernes^ Bruxelles, imprimerie patriotique, 1790, 33 pages in-8°, a dédié cette brochure à Mademoiselle la com^ tesse d Yve, à laquelle il dit que \^ patriotisme s'est porté dans Vdme de cette demoiselle, au plus haut degré de chaleur, qu'elle fait la gloire de son sexe et qu'elle a donné à tous le premier exemple de dévouement civique. Mais si I'ami des femmes prodigue les compliments à M"® d'Yve, l'auteur d'une satire fort mal écrite intitulée : Voyage de Sainte Dymphne à Bruxelles, Breda (Bruxelles), 1791, 3 parties, in-8**, p. III, pag. 36, 65, la représente comme une fille vaporeuse, entourée d'anarchistes de bas étage. Or ce n'est ))as dans ces pamphlets qu'il faut chercher la vérité.
EN VENTE A LA LIBRAIRIE EH. ROUVEYRE
Étudb^ sur la céramique picards, par J. Lecoq, V partie. Une plaque en faïence de Sinceny. Paris, Ed. Rouveyre, 1874. Gr. in-8«, pL in-foL gravée. 3 fr.
Le même ouvrage imprimé sur papier vergé de Hollande. 5 fr.
Essai satirtque sur les vignettes, fleurons, culsde-lampe ET autres ornements DES LIVRES. Traduction libre de Tallemand. Paris, Ed. Rouveyre, 1873, in- 18, imprimé sur papier vergé de Hollande. Titre rouge et noir. Couverture parchemin. Eau-forte. 6 fr.
Guide du libraire bouquiniste ou Liste et Adresses de plus de deux mille bibliophiles et amateurs français et étrangers. Précédé d'une préface, d*une lettre de M. le directeur des postes, et suivi d'une série d'annonces. In-8, Paris, Ed. Rouveyre, 1873- 1874. i5 fr.
Sources et licence
Texte : https://archive.org/details/desmarquesetdev00reifgoog. Domaine public ; numérisation mise à disposition par Internet Archive. Mise en forme : liregratuitement.com. Tout ce que nous ajoutons reste libre.
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